
Texte 3 : Le récit du déluge en Grèce 
Ce récit est celui que connaissait les grecs du Ve siècle avant JC.

À l’origine du monde, pendant l’Âge d’or, la Terre était habitée par les Titans et les 
Ttitanides, divinités géantes d’une force incroyable.. Les hommes, mortels, vivaient avec 
eux dans la paix et la prospérité. Mais le dieu Zeus, fils du Titan Chronos s’opposa à son 
père et prit le pouvoir. Il devint roi et choisit de ne plus vivre sur Terre mais de 
s’installer sur le mon Olympe avec les autres dieux et déesses.
L’un des Titans, Prométhée, était resté très proche des humains à qui il enseigna la 
maîtrise du feu et de nombreuses techniques pour les consoler de ne plus vivre auprès 
des dieux.
Un jour, Zeus fut horrifié par la cruauté des hommes, en particulier celle de Lycaon, roi 
d’Arcadie qui avait préparé une soupe à base de tripes d’enfant. Il décida de détruire 
l’humanité en envoyant un déluge. Prométhée, eu tout juste le temps de prévenir son fils 
humain, Deucalion avant le déclenchement de la catastrophe. Deucalion était roi de 
Pythie. Son épouse, Pyrrha, était la fille d’un autre Titan, Epiméthée, le créateur des 
animaux et de Pandora, la première femme crée par les Dieux. Deucalion construisit donc 
un coffre dans lequel il se réfugia avec Pyrrha.
Zeus se mit à pleuvoir et il plut pendant neuf jours et neuf nuits. La Terre entière fut 
submergée, et tous ses habitants moururent. 
Au bout de ce temps, quand les eaux commencèrent à baisser, le coffre dans lequel 
Deucalion et son épouse se trouvaient se déposa au sommet du Mont Parnasse. Sains et 
saufs, ils firent des offrandes a Zeus pour calmer sa colère et ils le supplièrent de faire 
renaître l’humanité. 
Ils allèrent consulter l’oracle et Hermès, le
messager de Zeus, leur dit alors de se voiler la
face et de « jeter les os de leur mère par
dessus leur épaule. » Ils finirent par comprendre
qu’il s’agissait en fait des pierres qui couvraient
la Terre, la mère de toutes les créatures. Ils
firent ce que le dieu leur avait demandé. Les
pierres jetées par Deucalion devinrent des
hommes, celles jetées par Pyrrha devinrent des
femmes. 
C’est ainsi que naquit le peuple grec.
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